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J  RTIC  LES    ET    CON- 

,  uentions  arrefiees  en  Francs  ^  par 
ïlluftrijjime  Seigneur  Duc  de  Tafira- 
nay^  le  Seigneur  Dom  Innego  de 
Cordenas: furie  ^^àriage  de  Dom 
Philippe  Prince  dEJ^agne^auec  Ad^^ 
darne  EliXàheth  de  France» 


O  M  M  E  ainfi  foit  que  très  haut 
tres-puiffant ,  &:  tres-excellant 
Prince  ^  L  o  v  y  s  par  la  grâce 
de  Dieu  Roy  de  France  ôc  de 
'Nauarre.  Et  très-haute ,  tres-^ 
excellente  &:  tres-puiiTante  Princeffe^M  A- 
RIE  par  la  mefme  grâce  de  Dieu^Royiie 
de  France ,  mère  &:  Tutrice  dudit  Roy^  Se 
Régente  de  fes  Royaumes.  Et  très-haut^, 
très-excellent, &:  tres-puiflant  Prince  Dom 
Philippe  5  Roy  des  Efpagnes,  Se  meus  con- 
iQÎndement  dVn  fingulier  foin  &:  delîr  co- 
rne Roys  trespuiffant  6^  Catholiques^d'af -^ 

A  ij 


fermer  &:  affeurerU  paix  Se  cô corde pubîi- 
qfîe  de  laquelle  il  a  pieu  àoieu  bénir  depuis 
aïïtones^|i|iiees  la  Repubique  Chreftienç^ 
à  ïâ  gloire  &  louange  de  Ton  faind  nom^  éc 
au'toj^li^  b'enefices.dés  pëuplesij  quf  fonr 
foubs  leur  dominatiô  ôç  des  autres  qui  iou- 
yïïènt  âiîëè-eux  de  la  mefine  graçe  Se  fëlîci- 
-t  éjay  êtki  vne  égalevolô  té  5c  t  ecip  r  o  c^^u  e  m- 
cliniitionjà  ce  conforter  par  noftre  S,.  Père 
le  Pape  Paul  V./&:par  rentrcmife^detres- 
liaut^  &  tres-puiflant  Prince  Cofme  grand 
Duc  dé  Tofcané,  propofe&:  délibéré  pai' 
les  côfiderations&:  fins  fyfditeSjde  fortifier 
Se  teilemêt  eiledre  les  liens  de  ramitié  fra- 
ternelle parfaite  £<:côtradeepar  tres-haur§ 
tres^ excellents ,  ■&:  tres-puiflliaB  Princes 
Henry; lY.5f  Dp.m Philippe  II.  d'éternelle 
iiiçfHoirea  leurs  très  honorez  Seigneurs  Se 
P'^rcs^-que  Dieu  ay  t  en  fa  gloire  >  laquelle  a 
eilë<lepuis  obferuee  Se  encretefifiM-ncere- 
jnent  par  leurs  Majeftez.Et  ce  par  noiiuel.T 
les  Se  redoublées  alliacé  de  Mariage, qu'el- 
le foie  perdurable^non  feulemêt  pour  leurs 
perfonnes^ôc  en  leurs  ioursomais  encores 
parleurs  enfans  ^fuccelTeurs  à  perpétuité^ 
pQurà  quoy  paruenir  leurfdites  Majeftez 
tres-Chreftiêne  &:  Catholiques,  ont  treu- 
ué  bon^confenty  Se  accordé  que  la  Serenif- 


fimc  Infance  Donna  Anna  fille  aiince  du 
Ray  Catholique ,  Toit  baillée  en  mariage 
audit  Seigneur  Roy  iXQS-QhLcîïïc.Sc.c^ucxx 
mefme  tcps  MadameElizabetjideFranGea 
SœurôcFdleaiiiieede  icudliites  Maj^ilez 
îïôS-ChreilienneSj-fQitbaille^  auili  en  m^r 
riage  à  tres-liaut5"^'ttes-pûiirant  Prince 
Dom  Phuipp^e Prince  d'Eipagnej&fils  aifr 
né  dudicPvOyCatliolixiueipour  eftreleidits 
4iiariages.parfait$ïaçcomplisôciolGmie^  àii 
bot  plaiîîf  de  PieuenrEglire  Gatli(7liquc 
ApoâolrSc  Roniainejors  que  ledit  Roy  .&: 
leidiît;S. Princes  &  Prin<:effes5gj.u;ofit  âtta,inc 
raage.  nubile  j^çonuenable^  pour  fe  fai^^* 
•Eil  iiiitte &:  execuriô  dequoy  a  efte  propo- 
le  &:  accordé  entre  lefdics  Roy  s  &:  ladite 
Dame  Rpyne  Régente.  ,Q£e  les. payions 
Articles  &c  Çontrafts  deillits  Mariages  fe- 
3:ont  traicte?:  &c  relblus5&:  des  à  prefent  mis 
par  efciit  paffez  &:  deliuez  departfô^  d'aii- 
tre/çauoirelT::, celle dudit  Roy  ttes-Chre- 
ftien;,&:  de  ladite  Infante  Donna  Ahnajau- 
près  delà  perfonne  duditRoy Catholique, 
Se  celuy  dudit  Prince  d'Efpa^ne&:  dema- 
diteE)àîTie  Elizabeth ,  auprès  de  leurfdites 
Majeilez  tres-Chreftiênes.Etfoit  ainfî  qui- 
luftre  Seigneur  Duc  de  Paft ranasS^  le  Sei- 
gneur Donilnnego  de  Cardenas  Ambaf- 
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fadeur  ordinaire  du  Roy  Catholique  près 
dcleurs  Majôftez  très  exceilences,ayêt^efté 
comisS^  deput-és-par  fadite  Majcfté  Catho- 
lique, auec'chai"ge  §dpouuoir  de  traiter  ^ 
reioudrepour  lëditPnnce  fon  fils  aifoé,le£- 
dites  cQuentions  8^  Articles  du  fufdits- ma- 
riage dudit  Prince  des  EfpagneS;,^:  dema- 
cliteDarneElizabeth. Furet  prefent  en  leurs 
-^  personesje  fufditRôy  tres-ChreftiéLouys 
îîCIII.de  ce'nom5&:  iaditeDameRoyneRe- 
géntc  Merè  ^Tutrice  de  fadite  Màjeflé  afr 
âftées  des  Princes  du  Sang ,  autres  Princes 
GiEciers  delà Courronne^ôcSeigneiirs  de 
leur  Confêili,  qui  ieront cy  après  nommé 
d'vne  partïEt  f  IlûllrifllmeSeigneurDuc  de 
PalranayS^  ledit  Dô  Innego  de  Cardehas 
an  nomS^  comeProcùreur  defdits  Roys  6c 
Princes  des  Eipagn es ,  ayant  pouuoir  pro- 
curation &  mandement  fpeciàlde  cefaire^ 
comme  appert  par- lettres  &;  procuratioa 
données  à  .  le  io-urde  qui  font 
demeurées  par  deuers  leurfdites  Majeftèz 
tres-Chreftiénes^ôcferont  cy  après  inférées. 
'd\iutrepart;lefquels  parties  de  leur  bon  gré 
difent  Si  confeiïent  en  la  prefence  de  Tllu- 
■  ftriffime  Monfeigneur  Vbaldin  Nonce  du 
Vpape^S^  de  Mofeigneur  le  Marquis  deCô- 
piiia:,  Ambaffadeur  extraordinairede  Moii- 


feigaeur  le  grand  Duc  de  Tofcanc.  Auoir 
fait  6)C  font  les  accords  Se  coniientions  çy / 
après  deckreesjpour faneur  dudit  mariage 
qui  s'efFeâ:uera  cy  apres>moy  ennant  la  grâ- 
ce de  Dieu^entre  ledit  Dom  Philippe  qua- 
triefme  Prince  d'Efpagne  fils  de  Dom  Phi- 
lippe IIL&c  de  madite  Dame  Elizabeth  dd 
FrancejPreipieremêt  queleditRoy&:  R.oy- 
ne  Régente  Mère  8c  Tutrice  de  fa  Majeflc 
tres-ChrelHemie  5  Ont  promis  ^promet- 
tent de  bailler  en  nom  Se  foy  de  Mariage^i 
maditeDame  Elizabeth  deFrâce  leur  Sœur 
Se  Fille  aifnee,  de  ion  bon  gré  Se  confente- 
ment  authorifee  de  ladite  Dame  fa  Mère, 
audit  Prince  d'Efpagne^Fils  aifnéjduditfeu 
Roy  Catholique.  Lefquels  Roy  Se  Prince 
d'Eipagne>  ont  enfemblement  promis  Se 
f>romettent  par  la  bouche  dudit  Seigneur 
Duc  dePaftrana^ô^  dudit  Dom  Innego  de 
-Cardenas.Et  ce  envertu  duditpouuoir^qué 
ledit  Prince  prendra  à  femme  Se  loyale  Ef- 
poufe  madite  Dame  Elizabeth  de  France, 
îiiiuant  les  loix  Se  couftumes  de  l'Eglife ,  ii 
toft  qu'ils  auront  atteint  l'aage  capable  Se 
requis  pour  eftre mariées.  ^' 

En  faueur  Se  contemplation  duquel 
Mariage,8<:  pour  à  icelleparuenir ,  leurfdi- 
tes  Maieftez  tres-Chrefrriennes.  Ont  pro- 
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mis 8^  promettentde  bailler  pour  d'otSC 
Mariage  de  ladite  Dame  leur  Sœur  Se  Fille 
àîfnee^la  fomme  de  cinq  cens  mil  efcus 
d*brfoU&:ee  pour  tous  droifts  Pater- 
nels 8c  autres  quiluypourrdlent  efelieoir 
par  fuccefflon  ou  autrement  ^  laquelle 
Ibmme  fera  domptée  Se  deliuree  à  eeluy 
que  ledit  koy  Catholique  ,  ledit  Prin- 
ce deputtetont  pour  la  receuoir  vne 
feule  fois  Se  payement ,  la  veile  de  la 
confommatioh  dudit  Mariage ,  en  la  viile 
de  Madrid  ^  eomptàns  chacun  defdits 
cfcus  fols  au  prix  de  treize  reàlles  cha- 
cune pieCe  3  Se  ledit  Roy  catholique  a 
promis  &:  promet  affigner  ladite  fomme 
fur  bons  Se  fuiîifans  affignats  ,  au  rai- 
fonnable  contentement  des  Miniftres , 
qui  a  ceft  efFe6t  feront  députez  par  leurs 
Majeftez  tres-chreftiennes  ,  defquels  affi- 
gnats au  choix  Se  elleftion  de  ladite  Da^ 
me  Eiizabeth.  Elle  louyra  par  fes  mains, 
auquel  cas  iceux  affignats  feront  baillez 
en  valeur  du  reuenu  au  denier  dix-huift, 
ou  fi  elle  fe  veut  contenter  de  Thypo- 
tequc  de  ladite  fomme  y  fur  villes  Se  pla- 
ces pour  feureté  d'icelle/ans  iouyr  défaits 
affiignats  par  ces  mains  en  ce  cas,  luy  fera 
baillé  dureuenu  à  raifon  du  denier  14. 

Et,  commue 
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Et  comme  leurfdites  Maicftcz  très* 
Chrcftiemies  èc  Catholiques ,  font  lefdits 
Mariages  de  ladite  Infante  Donna  Anna, 
auec  le  Roy  tres-Chreftien ,  d>c  de  madite 
Dame  Elizabeth  auac  le  Prince  d'Efpai* 
^nc  :  pour  par  ce  double  lien  mieusaiTeU'. 
rer  la  paix  publicque  de  la  Clireftientè ,  Se 
f>erpetuer  entre  kursdides  Maieftez  & 
leurs  defcendants ,  vne  vraye  de  parfaifte 
amitié  &  confédération ,  ainfi  qu'ilaefté 
dit  ey  deuant.  Auffi  a  il  efté  accordé  5c  co- 
u©nu entre  elles,  pour  retrancher  toutes 
caufes  &:  prétextes  de  querelles  5c  contra- 
uentions  a  l'aduenir  entre  les  defcendants 
defdits  Mariages  fondées  fur  les  droits  que 
les  Dames  5c  leurs  eAfâs,Mafles  5c  Femel- 
les pourroient  prétendre  aux  fucceffions 
des  Royaumes^ Pays,  Seigneuries  6^  biens 
qui  appartiennent  à  leurs  Maieftez,  Très* 
-Chreftienncs  5c  Catholiques.  Qae  madi- 
te Dame  Elizabeth  5c  fes  enfansprocc- 
dans  dudit  Mariage  ne  pourront  en  aucun 
temps ,  forte  ny  manier©  fucceder  aufdits 
Royaumes,  Seigneuries  &:  biens  quiap- 
partiênent  audit  Roy  Trcs-Chreftienfon 
frère.  Mefmes  ceux  aufquels  par  faute  de 
Mafl«s ,  les  femmes  ont  droit  de  fucceder 
nyaux  biens  Maternels  de  ladite  Dama 
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Reync  Régente  fa  mere,&  autre  qui  pour* 
roicnt  luy  efchoir  ôc  aducnir ,  par  fucceC- 
fiok  collacerallle  moyennant  le  payement 
de  ladite  fomme  de  cinq  cens  mil  efcus 
d'or  fol  5  6c  les  autres  çonuentions  portées 
par  ce  prefent  contrad. 

Et  d'aaraut  que  ledit  Prince  d'Efpaignc 
êc  madite  Dame  Elizabeih  ne  font  à  pré- 
sent en  aage  çompetant  5c  requis  par  les 
ioix  diuines  6c  humaines,  pour  faire  ladite 
renonciation  en  afleurer  raccomoliiTemct 
6c  obferuation,  comme  il  conuient  pour  la 
feureté  des  parties. îl  a  elle  accordé  que  la» 
Jite  Dame  Reyne  Régente ,  comme  Mè- 
re 6^  Tutrice  de  ladite  Dame  Elizabetli, 
Se  Régente  dudit  Royaume,  Se  ledit  Roy 
d-'Efpaigne,  c5nie  père  dudit  Prince  Dom 
Philippe  fon  fils,ô£  leursdites  Maieftez  en- 
femble  pour  T  vn  &c  l'autre  partie,  promet- 
tent &c  f obligent  réciproquement  par  It 
prefent  contraâ:  &  inftrument ,  que  madi- 
te Dame  Élizabeth  ny  ledit  Prince ,  &  les 
eiafans  Mail  es  &  Femelles,  qui  naiftront 
du  Mariage  ,  ne  pourront  prétendre  ny 
prétendront  aucun  droid  aux  fufdits  Roy^ 
aiimes ,  Seigneuries  &c  biens  Paternels  §>c 
Maternels,  non  autres  cy  àsuat  déclarées. 

..Pourfoy  ô^:  feureté  dequoy  leursdidci 
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Maieftez  Tres-Chreftienncs  Se  Catholi- 
ques ,  ont  des  à  prefent  renoncé ,  6c  rcno- 
cent ,  tant  pour  ladite  Dame,  que  pour  le- 
dit Prince  &c  leurs  defcendans ,  au  profit 
dudit  Roy  Tres-Chreftien  5c  fes  fuccef- 
fcurs  Roy  s  de  France,  à  tous  droiâ:s,noir!S, 
raifons  Se  adlions  qu'ils  pourroient  auoig  de 
prétendre ,  en  quelque  forte  &:  manier© 
que  cepuiflent  eftre ,  à  caufe  derdite-s  fac- 
ecllîons  dudit  Roy  Tres-Chreilien ,  <î<c  de 
ladite  Reyne  Régente ,  {es  Frcre  8z  Mère, 
&:  autres  collateralles ,  aulquelles  ks  fem- 
mes pourroient  auoir  droit  par  les  confti- 
tutions ,  loix  3c  couftumes  de  ce  pays ,  auf- 
quels  lefdits  biens  font  fituez. 

Item  a  efté  conuenu  &  accordé  entre 
leurs  dites  Maieftez  Tres-Chreftiennes  &c 
Catholicques^que  madite  Dame  Eliza- 
bcth  3  ayant  atteint Faage  de  douze zns^Sc 
dcuant quelle  parte  de  France  pour  fa- 
cheminer  en  Efpaigne ,  acceptera ,  apron- 
uera  &  ratifiraia  fufdïce  rcnonriacioH:pro- 
-  mettra  5c  s'obligera  par  ferment  &  en  tou- 
te forte  ô£: manière  que  befoin  fera  de  gar- 
der de  obferue4:  entièrement ,  &  ds  n'aller 
ny  venir  au  contraire/ous  quelque  prétex- 
te que  ce  foit^dcquoy  fera  deliurees  à  leurs 
dites  Maieftez  Tr^s-Chreftiesnes  ade&à 
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ce  conforme  requiiè. 

Plus  a  cfté  accordé  Se  conuenu  que  lors 
que  ledit  Mariage  fera  célébré  entre  ledit 
Princdd'Efpaigne,&:  maditeDairse  Eliza- 
bcth^tous  deux  enfemble  confirmeront  &: 
ratifieront  ladite  renontiation3&  aprouue- 
rontles  premières  âdes  fufdits.  Lefquels 
feront  par  eux  inférées  en  rinftrmnant 
qu  ils  feront  de  ladite  ratification  par  la- 
quelle ils  f  obligeront  auffi  derechef  par 
ferment  Se  par  toutes  voyes  ôc  obligations 
qui  feront  iugees  les  meilleurs  d'obferuer 
ladite  promeffe,nonQftant toutes  loix&: 
couftumes  defdits  Royaumes  &  pays  con- 
traires à  icelles ,  aufquelles  il  fera  dérogé 
pat  ladite  ratification. 

Lc%uelles  promefles  &  obligations  ainfi 
réitérées,  feront  aprcuuees  par  lesOfficiers 
de  la  Couronne  Se  iuftics  Souueraine  du- 
dit  Roy  d'Efpaigae  ,  6^  à  mefure  qu  elles 
feront  faiûes ,  dont  fcrafaid  Se  defliuré 
par  euxjles  ades  neceffaires ,  expédiées  en 
forme  deuë ,  aufquels  ceux  de  ladite  re- 
nontiation  feront  auffi  inférées. 

Plus  a  efté  promis  par  ledit  Sieur  Duc 
de  Pafl:rana,&:  ledit  DomliincgodeGar- 
denas  Ambafladeurs  fufdits ,  Se  an  nom 
dudit  Roy  d'Efpagne,  &dudit  Prince  fon 


fils,  de  donner  à, madite  Dame  Elizabetb, 
des  bagues  de  la  valeur  de  cinquante  mil 
efcus  d'or  fol ,  qui  forcirent  nature  d'heri^ 
tacre  à  ladite  Damcî  :  comme  feront  auflî 
toutes  les  autres  bagues  &  ioy  aux  quelle 
portera  ,  leiqueU  demeureront  par  après 
pour  elle ,  fes  hoirs  6c  fuccefleurs  &:  ayant 
caufè. 

Q^  ledit  Roy  Catholique  ,&:  ledit 
Prince  (on  fils  donneront  à  madite  Dame 
Elizabethentretenemcnt  pour  fonEftat, 
tel  qu  à  Sœur ,  Fille  5£  femme  défi  grands 
èc  puilTants  Roys  appartient ,  6c  iceluy  af- 
fi-gner  fur  villes  6c  places  dont  elle  iouyra, 
6c  pouruoira à  tous  Officiers,  6c  Benefi- 
ciers  d'iceile  ville,  6c  places ,  pojjrueuqHe 
ce  foit  au  nom  de  naturels  cfdits  pays,  fui^ 
uant  les  loix  6c  cou  (lûmes  d'iceiix. 

Eft  aufiî  conclud  6c  accordé .  qu'au  lieu 
de  douaire  dont  on  a  accouftumé  vfer  eu 
France ,  ladite  Dame  aura  pour  augment 
6c  dot  dudit  Mariage ,  félon  T vfage  dudit 
paysdudit  Roy  d'Ëfpagne,  la  fommede 
cent  foixante  fix  niil  fix  cens  foixante  fix 
Il  efcus  d'or  (bl  deux  tiers,  qui  reuient  au 
tiers  de  ladite  fomme  entière  dudit  dot, 
chacun  efcu  efualué  6c  eftimé  ,  comme  il 
a  efté  di£l  cy  deuant  pour  ceux  dudit  dot. 
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Eftant  ledit  Mariag-e  diflout  ,  &c  ladite 

Dame  furuiuant  ledit  Prince  d'Efpagiîe 
{on  mary  ,  luy  fortira  nature  d'héritage 
pour  elle ,  les  fîens  &  ayant  eaufe ,  pour  en 
pouuoir  difpofer  ,  foit  entre  vifs ,  ou  par 
dernière  volonté ,  conformément  à  F  vfa- 
ge  ôc  couftume  d^Efpaigne.  Et  lors  que  le- 
dit Mariage  fera  confommé:  Sera  baillé 
.affignation  à  ladite  Dame ,  de  ladite  fom- 
me  de  foixante  fix  mil  cens  foixante  fix  ef- 
eus  deux  tiers,  pour  eniouyr,ledit  cas  dau- 
gmant  Se  dot  aduenans ,  éc  que  en  la  mef- 
me  forme  &c  manière  que  les  deniers  du- 
dit  dot  luy  feront  aflignces. 

Plus  a  efté  accordé  que  la  diflolution 
dudit  Mariage  aduenant ,  furuiuant  ladi- 
te  Dame  Elisabeth  ^  ledit  Prince  d'Efpai- 
giie  ion  futur  Efpoux  y  pourra  partir  &c  fe 
retirer  franchement  &c  librement  dudit 
Royauiiie  d'Efpaigne ,  toutefois  êc  quan- 
tes  qu'il  luy  plaira  &  autres  tous  fes  fami- 
liers &c  feîuiteurSjpourretourner  enFra- 
ce,  faire  amener  &  emporter  quand  &  foy 
tous  &:  chacuns  {es  biens  &c  loyaux ,  ac- 
couftremens ,  vaiiielles  &  autres  meubles 
quelconques,  fans  que  pour  quelque  oc- 
caiion  que  ce  foit  ou  pourroit  furuenir ,  il 
foit  faià:  mis  diredement  ou  indirede- 


ment  aiicun  empèfcbenient  ou  retarde-^ 
ment  à  ion  dépare,  ny  en  la  iouyflance  du- 
dit  auf^mant  de  dotai:  ailimats  des  deniers 
de  fondit  mariage. 

-  Pour  feureté  dequoy  fera  baillé  à  leurs 
Maieftez  Tres-ChrciHennes ,  pour  madi-^ 
te  Dame  leur  Sœur  Se  Fille,  deuant  qu'été 
le  parte  d'auprès  d'elles  par  le  Roy  Ca- 
tholique ,  ^v:  par  ledit  Prince  Ton  Fils,  lé^ 
lettres  d'aflcurance  qui  feront  necefl'aires, 
fcellees  du  feau  de  fa  Maiefté  Catholique 
&:dudic  Pîince ,  auec  fubmiflion  èc  obli- 
gation de  pouuoir  eftre  contraint  à  l'ob- 
f^ruacion  3c  exécution  d'icelles,  par  arreft 
&  détention  de  trente  perfonnes  du  Roy- 
aume dudit  Roy  &  Prince  Catholique 
de  quelque  eftat  Se  qualité  qu  elles  foient. 
Pluseftconuenu  Se  accordé  que  ladite 
Dam.e  Elizabeth  fera  honorablement  co= 
duitte  Se  rendue  aux  frais  de  leurfdites 
Maieftez  Tres-Chreftiennes ,  comme  il 
conuient  à  perfonnes  de  telle  qualité  SC 
alliance  qu'elle  prend  ,  iufqu  au  frontiè- 
res d' Efpagne ,  au  temps  qui  fera  conuenu 
Se  leurs  Maieilez  Tres-Chreftiennes  Se 
Gatholique,oùelie  fera  reçeuë  Se  recueil- 
lie honorablement  de  la  part  dudit  Roy 
6e  Prince  d' Efpagne,  comme  appartient  à 


î6 
Dame  défi  haut  parentage.  Faid,  le  Roy^ 
laReyne,  Madame  Elizabeth,  laReyne 
Marguerite,  le  Duc  de  Paftrana,  Dom 
Innego  de  Cardenas ,  le  Prince  de  Con- 
dé,  le  Prince  de  Conty^le  Comte  de  Soif- 
fons ,  FEuefque  de  Monpilean ,  le  Nonce 
du  Pape ,  le  Marquis  de  Compilia,  le  Duc 
de  Guyfe^Monfieur  le  Chancelierjle  Duc 
de  Bouillon. 


FIN. 


